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TEMOIGNAGE CONVAINCANTTRISTE RÉSULTAT KIONEY WORT MOITIE PRIX rBrrxi.LNOUVELLE MANUFACTURE VIEUX DE 54 ANS -
Je the suis démis rep-auie à lu suit, 

d’une chute, le 5 octobre 1881. Les do< • 
leurs furent appelés, mais ne purent r* 
mettre mon bras à son éta t naturel. Apr*» 
121 jours de souffrances atroces, j’alla-i à 
Boston, et à l’hôpital où je me rendis,.r 
médecin réussit à me rer lettre le bras ei 
position, mais les nerfs él aient tellemei ■ 
contractés que je ne pouvais plus que pütj 
mon bras à ang e droit. Les nerfs j*. • 
raissaient être en lil d’acier ; j’applique: 
tous les remèdes ordinaires, de l’alcool e* 
du vinaigre, du Brandy et Je l’ainict, 
mais sans aucun efiet marqué. N ci . 
avions une petite quantité de votre aime, 
et liniment d’huile. C’est le remède qui t. 
donné les meilleurs résultats. Je m 'c 
trouvé que dans une pharmacie et en petit, 
quantité, et ayant demar

ne savions 
tant de valeur, 
tisfaits de mon témoignage que depui.su- 
en ont acheté et eu ont vendu des <iuai, 
tués. Mais comme je ne pouvais attendit 
vu que l’on parlait déjà de me mettre soi. 
l’influence de l’Ether pour operer sur moi 
bras et détendre les neils. J’ai préfère 
vous écrire immédiatement pour vous de­
mander de menvoyer six bouteilles, ma.t 
avant que la seconde fut épuisée, les nurlf 
étaient détendus et je pouvais me serv i 
de mon bras avéc facilité et sans douleut 

Permettez moi de vous dire que uoi> 
nous servons habituellement de votre ar­
nica et Uniment d’huile comme remèm 
pour les brûlures, écorchures, entorse*, 
maux de reins et en général pour louit.? 
les maladies externes et cela aver, 
meilleures résultats qu’aucun remède i c 
peut donner. Mon médecin donne son en­
tière approbation â ce remède.

Votre tout dévoué,
B bvd. D. Goohuk,

Pembroke, N. H.

C’est un composé purement vé­
gétal de certaines racines médici­
nales, de feuilles et fruits qui sont 
connus depuis longtemps pour avoir 
une valeur spéciale sur les 
diverses de maladies des rognons. 
D’autres remèdes, agissant directe­
ment sur le foi et les intestins pour 
les tenir en ordre parfait, sont com­
binés avec les précédents.

Il est impossible de trouver sur 
la face du globe un remède plus 
efficace pour donner la santé aux 
malades. On pourrait fournir des 
milliers de certificats favorables 
venant de tontes les parties du 
pays, car l’usage de ce remède est 
universel et il est aussi populaire 
dans le Maine et la Californie que 
dans New York et l’Ohio.

Les louanges que Von en fait 
dans le Vermont, sa première patrie 
ne sont pas surpassées par celles 
que Ton entend dans le Texas et le 
Minesota.

On connaît assez généralement 
les progrès rapides du catholicisme 
aux Etats-Unis; mais on ignore 
peut être que l’Eglise compterait 

jourd’hul en ce pays 20 à 25 
millions de membres au lieu de 12 
millions, si nos voisins n’avaient 
pas eu à subir le terrible fléau des 
écoles publiques, et avaient tous pu 
ou voulu se pourvoir d’écoles vrai­
ment chrétiennes.

“ Le nombre des catholiques aux 
Etats-Unis, lisons-nous dans la der­
nière livraison de Y American Catho­
lic Quarterly Review, est considéra­
ble, grâce à Dieu, si on le compare 
aux autres dénominations ; mais si 
ce nombre n’est pas aujourd’hui 
plus que la moitié de ce qu’il de­
vrait être, c’est dû principalement, 
croyons-nous, quoique pas unique­
ment, à l’éducation que donnent 
nos écoles publiques.”

La prospérité, l’avenir, la 
même de l’Eglise dépendent de 
l’éducation.

bijouteries L’ElixiR I FAUTE El
Bloc de l'Hôtel Russell, rue Sparks,

Ottawa.
_ M. C. H. DOUCET a transporté son ate­

lier d’orfèverie du magasin de bijouterie d<
M. Laporte au bloc Russell, rue Sparks, e 
il exécutera sous le plus court délai tout 
co" mande telle que bagues. Boucles d’O. 
reilles, Anneaux, Epingles, Chaînes, Croix 
en or et en argent. Tourt ouvrages garanti 
et à très bas prix. Une visite est sollicitée.

A MOITIE PRIX
Le soussigné a commencé sa première 

GRANDE

VENTE A SACRIFICE
SEMI-ANNUELLE DE

Modes Nouvelles et Choisies
Le SAMEDI 21 Juin. Tous les-chapeaux 

et modes d’été sont offerts à 50 cents dans la 
piastre.

L’assortiment est nouveau, acheté avec 
soin pour argent comptant et sans égal pour 
les prix et la valeur, ce qui rend cette vente 
unique dans le commerce de modes à Ot-

Mesdames, venez à bonne heure et pi 
tez des meilleures chances. Conditi 
strictement comptant on sur livraison

Végétal Balsamique /
v

TROISIEME

.Y H. DOWNS
A subi une épreuve de CINQUANTE- 

QUATRE ANS, et a été reconnu comme le .«■ 
meilleur remède contre les

Him men, la Toux, la Coque­
luche et toutes le* maladie* 

des Pou mous.

prix

23 cts. et «LO» fa Bouteille.

VENDU PARTOUT, et par.
C. O. DACIER, Ottawa. '

(Suilt

C. H. DOUCET, • # Le chef approu
tion II ne crut 

’ cher sa satisfactii 
* il lui adressa de 
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—Morlot, ajou 

ment est venu <3 
vos services, dites 

vous..

Propriétaire
2 fôv 81rofi-aux pharmr 

pourquoi ils ne garant eut pus ce r» • 
; “ Eh bien, me répondTeut-ils,. ou* 

pas que A. WOODCOCK.ce remedy avait uu 
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39 Rue Suarks-
EN FACE DE L’HOTEL RUSSELL. me ce que

—Rien pour i 
mais un avanci 

Mouillon <

I* ma< lanLe Restaurait “ (jueen ”
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SâlSOSDETAPIS î
D’OTTAWA.

vie CABLENuméros 13 Si 14, Rue ELGIN | pour 
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actifs, intelligent! 
—Soyez sûr d’ 

Mouillon ei 
I récompensés ; m; 
* des droite que je 

loir.

PETITE GAZETTE Ce restaurant de première classe n’est 
qu’à quelques minutes de marche de tous les 
principaux hôtels. Toujours à point, huî­
tres, et primeurs de la saison. Repas i\ 
tonte heures. La salle à manger des dames 
est au premier étage. On fait une spécia 
lité des soupes aux huîtres et des dîners 
privés.

P.S.—Les prix ne

ETAucune préparation n’égale les 
Amers Canadiens du Dr N. Lacerte, 
pour guérir la dyspepsie des tuber­
culeux et Thydropisie.

Sirop des Enfants du Dr Goderre—
Le seul sirop calmant reconnu par 
la profession médicale. Prix 25c. 
la bouteille. En vente chez ti. O.
Dacier et H. F. MacCarty, Ottawa.

—J. L. Beaudry, maison de tail­
leur New-York, No. 523,
Sussex. Pour un haDillement de 
première classe, venez au No. 523, 
rue Sussex. Un magnifique assor­
timent de draps, tweeds anglais et 
écossais vient d’être reçu. Une 
visite est sollicitée.

Servez vos intérêts—Montres et 
bijouteries de toutes sortes, dans 
les derniers goûts et de toute qua­
lité. Chaque article est garanti 
tel qu’on le représente, sinon la 
vente est nulle. Réparations garan­
ties. Verres de montres 10 cents 
seulement. H. Norez, No. 30 rue 
Rideau, porte voisine du London 
Chop House.”

Cher Monsieur,—J'ai beaucoup de plai­
sir à recommander l’Elexir de Down, pour 
les rhumes, la toux, et toutes les aiïecti 
des poumons, soit pour les enfants ou les 
adultes, car j'en ai fait usage pendant dix 
a,..- dans ma famille, et avec le plus grand 
succès. Nous en avons toujours à la 
maison, et nous croyons que chaque 
famille devrait en faire usage en suivant 
bien les directions ; un grand bien résulte­
ra de son usage. Tout à vous. John Hill.

IMPORTATIONS-Un assortiment 
complet de souvenirs de Première 
communion, de livres, d’images, 
de chapelets, de médailles, de 
cifix, de bénitiers, ainsi qu’une 
grande variété d’autres objets nou­
veaux, viennent d’être reçus chez 

P. C. Guillaume,
455 rue Sussex.

J’ai encore 10,000 cigares de 
B 18.00, que je vends 812.50 à ceux 
qui en prendront de 500 à 1000.
Envoyez vos ordres au plus vite, 
car je n’en ai presque plus.

N. A. Savard.
N B—Beaux citions frais, 15 cts. 

la doz.
Chez M. Laurent Duhamel vous 

trouverez un assortiment de vian­
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi 
cile, M. Duhamel remercie ses 
nombreuses pratiques et le public UKHEClNESCELEBKliS 
en général de l’encouragement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour.
Une visite est respectueusement 
sollicitée.

IÎE CITltOX

que
L’Italie, on ne l’ignore pas, est 

un des pays où les fièvres intermit 
tentes ou miasmatiques sévissent 
avec le plus d’intensité : aussi, de 
tout temps l’attention des hygiénis­
tes s’est tournée vers ces afiections, 
dans le but de rechercher les 
moyens les plus propres à les 
combattre.

Il y a longtemps déjà qu’on van­
tait dans le peuple les effets fébri­
fuges du citron. Mais la médecine, 
toujours dédaigneuse des décou­
vertes thérapeutiques auxquelles 
elle n’a pas pris part, se refusait 
systématiquement à accoider au 
citron l'hospitalité du Codex, quand 
le docteur Charles Maglieri, dési­
reux de savoir ce qu’il y avait de 
vrai dans les affirmations du vul­
gaire, eut l’idée de se livrer à une 
série d’observations curieuses sur 
la valeur thérapeutique du fruit en 
question.

Le résultat a confirmé heureuse­
ment les croyances générales, et 
l’emploi du citron a donné, comme 
fébrifuge, de remarquables succès, 
dans plusieurs cas graves, où la 
quinine, au jugement de M. Ma­
glieri, aurait échoué, même à fortes 
doses. Et devant les faits qu’il a 
observés, il n’hésite pas à donner 
les conclusions suivantes :

“ 1. La décoction de citron em 
ployée contre les affections mala­
riques donne des rêsuV ts égaux 
ou mêmé supérieurs à < ux de la 
quinine.

“ 2. Elle est active, non seule­
ment chaque fois que la quinine 
agit, mais encore elle s’est montrée 
efficace dans des cas où la quinine 
avait échoué.

“ Elle n’agit pas moins dans les 
affections paludéennes chroniques.

“ Elle ne présente aucun des 
inconvénients de la quinine (action 
irritante sur les muqueuses, hour 
donuements d’oreilles, etc»

“ Son administration est possible 
même dans un état catharrbal des 
voies digestives.”

La préparation de cette décoction 
est des plus simples.

Prenez un citron frais, découpez- 
le en petits morceaux, faitesdes 
bouillir dans un vase de terre avec 
trois tasses d’eau ; lorsque le liquide 
sera réduit aux deux tiers, passez le 
tout à travers un linge en pressant 
fortement, et, après refroidissement 
prenez-en deux fois, q 
avant le moment où l’accès se pro. 
duiL

/y-ntlq ni grand assortiment, les 
len^s tirs, et 1-s plus bas prix

fait de

—-s‘d; ».

Cor m clie*, Pôles, Garniture* 
et Meubles <le toute sorte.

?sont pas surchargés.
J. H. SPENCER,
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n Le chef conf 
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i vingt-six volen 
Wi justice et des fo 
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Sirop des Enfants du Dr Goderre
MANUFACTURÉS PAR VI1III

”, ïX „ r v: .-jAil’i c‘ne c l de Chinn* 
-*/: 7Ü- .''-Vi ,VfjrftfAgie de Montréal 

I |W Fi'. ultê de Médeci
:jjIç/zEti!1 * de V Université 
■j' W1 Aid u Collège Victo*

mWMm.

à laAyant souffert du Rhumatisme peadan, 
longtemps, on m’a conseillé do faire l'es­
saie de votre Arnica et liqimegt d’hui 
La première application me donna un sa 
lagement immédia., et maintenant 1* ©u: 
capable d’agir à mes affaires, grâce a vol:, 
médecine merveilleuse.

Je suis votre fout dévoué,
W, U. Dickison,

218 rue Si. Constant, Mont.-éa..
En vente chez C. O. Uacikr, rue Sussex.

Ottawa.

rue DAVIS « MAISON DE TAPIS D’OTTAWA.
148 JKne SPAKKS.

SHOOLBRED et Oie.

«1

Ottawa, 17 Déc. 1883. lenLe sirop
fants est aupérieui 
à toutes les prépa­
rations calmantes 
offertes aux mèm 

la santé de leuii

des en»

CHAPEAUX !«
3 déc.

de famille 
enfants ; fl pe 
grande confianc 
suivants : Coliqi 
Dentition douloureuse, 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandez le Sirop d 
n’en achetez poin

En vente par te

pour conserver la 
fl peut être donné 

'y aux en
ue. Diarrhée, Dyssenteriu 

insomnie, Toux.

Voitures pour Enfants jnné avec la plut 
fants dans les car MODES DU PRINTEMPS-

AMERS CANADIENS L’assortiment de Chapeaux est des plus 
complets, et dans

Ce trésor des Dyspeptiques guérit, outre

naires, les indigestions, les Névralgies, les 
Débilités générales, les maladies du Foie et 
des Reins, les hydropisies et les

du Du Godburb c

DANS LES DERNIERS GOÛTSCages pour Oiseaux t d’autre.
vente par tout le Canada et les Etatr

Venant directement des manufactures,Unis
Rhumatis-PKIX, 515 Cts. LA BOUTEILLE,

Seul proprietaire,
B. E. MoGALE, Chimiste 

Moz.tr
Capots de Caouchouc,DIPHTHEIÜNfiE. 6. LA VERDURE 5 Parapluies, 
Vuvrages falls par les Sau­

vages, etc.

ifS3. la
:

ANT1-D1PHTHERÏTIQUK
No. 96 Rue RIDEAU.

Spécifique contre la Diphtheric et 
autres maux de gorge 

Rien n’est meilleur pour guérir la consomp­
tion ou à sa première période, la bron­
chite aiguë et chronique et les rhu

LA DIPHTHERIE VAINCUE I
Aux ravages de cette maladie terrible et 

réputée incurable, on a trouvé un remède 
oui n;a jamais failli. L’expérience de plus 
de dix années de succès constants, et des 
centaines de certificats adressés à l’inven­
teur par des personnes notables et dignes 
de foi attestent l’efficacité vi aiment éton­
nante de ce remède.

Préparé par le

E. VBZIXA 128. Rue Rideau
UIVINIOV DE L’EST.

L’ANCIENNE LIGNE TOUJOURS EN «VINT.

Ligne Courte
ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL

BIJOUTIER et HORLOGER
No, 536, Rue Sussex,

OTTAWA.
CADEAUX DE NOEL ET

DU JOUR DE- L’AN

Assortiment complet de Bagues,. 
Epingles, Boucles d’oreilles. M 

en or et en argent

A MOITIÉ PRIX
ge fait & ordre sous le plus cour, 
délai à des prix modérés.

AGENT pour la célèbre montre Waltl •

EL VE2IHA,
Porte volwlne du VARIETY IRAI !..

1er dec,

MAGASIN DWS )

cru-
DE PRINTEMPS ET D’ÉTÈ

Annf aux TOUTES SORTrSsfHiPEM (

est des p a considérables et comprend 
• ouïes les nouveautés.

Notre assomme: '. est même trop considé­
rable, nous voulons le diminuer en

A r rangera eu to de printemps* 
eommeiifiant Mercredi, 23 

Avril, 1884. DR N. LACERTE,
LEVIS. P. Q. t

sÉ
î-. roMT A BON MARCHE.Prix : 60 cts., la bouteille. En vente 

chez tous les pharmaciens.
EN DEPOT CHEZ

11 IITAULBAD DBS HR8.
5 «

NOTRE ASSORTIMENT DEELZEAR AL A RIE,
71 Rue Bolton, Ottawa. CHEMISESLaisse Ottawa.... 4 janvier 1884.Poudres de Condition d'Alexandei ,$■ de toute description, est Je plus considé­

rable qui soit en cette ville.

Vos Prix sont des plus Populaires.

Arr. à Montréal. ..itiitanBOIT LES POUR le» ROGNON*
Laisse Montréal.

BT AD7RRS ,oP'Arrive à Ottawa. 12
VAliIETE i’RESyU’INFINlE DE

COLS,LES CELEBRES CHARS PALAIS HEMiN DE FEDPOOR LUS CRAVATES,
MOUCHOIRS,

GANTS,
BAS,

se trouvaient n 
7 femmes.

CALUMET. LACHINEEf CARILLON
Trois des plus riches chars en Amérique, 

sont attachés aux trains de vitesse 
entre Ottawa et Montréal.

u aire heures Cbevanx
Route directe entre l’Ouest et tous les 

joints du Nouveau-Brunswick, Nouvelle- 
Scosso, Cap Breton et Teerrneuve.

Toutes les places populaires de bain, de 
)êche et de plaisir du Canada, sont situées 
e long de cette ligne.

Les chars Pullman qui quittent Mont­
réal les lundi, mercredi et vendredi se 
rendent directement à Halifax, et ceux 
qui quittent le mardi, le jeudi et le 
samedi se rendent à Saint-Jean directe-

Oe prompts raccordements sont faits à 
Lévis ou à la Station des Chaudières aime

chemin de fer du Grand Tronc, et% 
Lévis avec les bateaux de la compagnie 
de navigation Richelieu et Ontario, venant 
de Montréal.

Des chars de première classe élégants, 
des chars Pullman et des chars fumoirs 
sont attachés à tous les trains directs.

Des restaurants de première classe sont 
disséminés sur la route, à des distances 
convenables.

Importateurs et Exportateurs
avantageux de se servir de 

celle route, vu qu’elle est la p’usripide 
et que ses taux de transport sont aussi

,
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main, vingt-doi 

J bèrent entre les 
r.'\ tice. C’était le 

t de. Huit rece

C. Sagas et Cie ' 1
5 mars, 1883 ° la v W des premiers

I quinze femmes 
| des plus dange 
i re capturés par 

un magnifiaue 
le devait à M 
et à Jardel. 

C’était leur c 
Il y eut bea: 

mais nul ne ch 
' p. ’ leur mérite et 

gloire.
IJ» Mouillon et 
HBjr '’ rent pas longte 
’WJ pense. On pn 

. lui donner la 
( te ruban rou 
!’ re ! Depuis 
H rêve ambitieu: 
I* Il refusa. I 

larme, il se dit 
Je ne la mé: 
—Eh bien 

Mouillon, no 
deux mspectei 

—Oui, et bi 
feature.

Morlot nou 
il nous a fait | 

—Ah ! c’est

Aubnt a Ottawa :—C. STRATTON# 
Coins des rues Dalhousie et Sainl-PatnckASSOCIATION MUTUELLE

DS
CHAUSSETTES,VIS.—Les médecines ci-dessus, célè­

bres dans tout le Canada pour leui 
efficacité, ne se trouvent que chez M. G 
STRATTON. Je mets donc le public ei 
garde contre les contrefaçons.

A En connection à Montréal avec les trains 
de chemins de fer pour Québec, Hali­
fax, Saint-Jean, Boston, et tous les 
points dans la Nouvelle-Angleterre.

LiNGE DE CORPS, etc.

277, BUE WELLINGTON,
Répondez à ceci :—Y" a t-il une 

personne au monde qui ait vu un 
cas bilieux, nerveux, névralgique 
ou toute autre maladie de l’esto­
mac ou des rognons que les Amers 
de Houblons ne puissent pas guérir?

PREVOYANCE
T. ALEXANDER. Les trains pour L’OUEST Quitteront Ottawa

10.45 a.m—Train express direct pour Perth
Brockville, Toronto, Detroit,
Chicago et tous les points à 
l’puest viâ chemin du Grand 
Tronc. Aussi pour Utica, Al- 
bany, New-York, Buffalo et 
tous les points à l’ouest viâ 
U. & B. R. R.

12.25 p.m-Express du jour pour Pembroke,
Chalk River et tous les points 
du haut Ottawa, se reliant à 
Chalk Bay avec le train 
de Sudbury et de toutes les sta­
tions intermédiaires.

3.45 p.m.—Trains mixte de l’après-midi,
pour Almonte, Renfrew, Pem 
broke, Chalk River et toutes 
les stations intermédiaires, fui 
sant connection à la jonction de
Carleton avec le trains mixte bas que ceux de toute autre ligne, 
pour Brockville et les stations Le trafic direct est expédié par des 
intermédiaires. vois rapides spéciaux, et l’expérience a

10.10 p.m.—Train express du soir, loue prouvé que la route de lTntercolonial esi 
les jours, y compris le dimanche. la Plus rapide pour le fret d’Europe, venant 
avec char dortoir, pour Perth, ou en destination des divers points du 
Brockville, Toronto, Détroit Canada et des Etats de l’Ouest.
Chicago et tous les points de Peut obtenir des billets et aussi tous 
l’ouest viâ G. T. R. les renseignements désirables sur la route,

Pour les billets, le prix du passage, les *os taux de passager ou de fret en s’adres- 
siége dans le char-salon, la table des Mnl k 
heures et autres informations 
les passagers, s’adresser au bureau des 
billets.

DU CANADA.
Incorporée d’après les Statuts Consolidés 

du Canada, chap. 71 et ses amendements, . _T. ....
et soumis chaque année à l’inspection du COMPAGNIE tiff NAVIGATION 
Gouvernement Provincial. HiVIÈKE OTTAWA.

0 Nov. 1882 la

BUREAU PRINCIPAL :

1G2 RUE ST. JACQUES
MONTREAL.
DIRECTEURS.

A. L. de Martigny, Ecr., Caissier de Bnnqu 
Jacques Cartier—11 Président.”

Hon. W. W. Lynch M. P. P., )
Comméssalre des Terres de I Vice 
la Couronne Québec, P. Q. j Présidents. 

Ben. Globensky, Ecr., C. R. J
L. H Ma-sue, M. P., Président du bureau

d’Agriculture de la province de Québec. 
John L. Cassidy, Ecr., Négociant.
J. McEntyre, Ecr., Marchand.
M. Babcock, Ecr., Manufacturier.
John L. Haï ris, Ecr., Moucton, N. B. 
Arthur Gagnon, Ecr.
John Hopper, Ecr.,
J. J. Guérin, Ecr., M. D.

Hon. Alex Lacoste, C. R., M. C. R., et T. 
J. Bitaillon, B. C. L.—Aviseurs Légals 
Arthur Gagnon —Secrétaire et Trésorier. 
John Hopper.—Agent Géné 
Dr. J. J. Guérin.—Dirictcur

. 4
L'établissement de Tailleur 
Broadway, 133 rue Sparks.

Pour les meilleures ferronneries à bo 
ché, allez cbez

McDOVOALL & CUZNER
Le plus ancien magasin de ce genre à 

Ottawa, établi en 1850, i l’enseigne de la

CROSSE TARRIERE,

flue Sussex, et coin ûe la rue Duke,
CHACIHEBES. OTTAWA.

Et à MATT A WA, P.Q.

LIGNE QUOTIDIENNE ENTRE 
OTTAWA ET M0?IT E,iLM. P. C. Auclair pour répondre à 

ses nombreuses pratiques, a fait 
importer directement de France, 
d’Angleterre, d’Ecosse et des Etats- 
Unis, un choix de draps, tweeds, 
serges d’un genre tout nouveau et 
des mieux choisis.

Constamment en main un assor­
timent complet de tweeds cana­
diens.

Les meilleurs tailleurs du Canada 
et des Etast-Un» sontattachés à ce 
grand établissement.

Toute commande garantie.
Prix modérés.

P. C. AUCLAIR, propriétaire. 
133 rue Sparks, Ottawa.

Trouveront
LE BATEAU QUITTERA LE QUAI 

DE LA REINE
WT0US LES JOURS-®*

A 7 HEURES DV MATES
—(o)—

TAUX de PASSAGE pour MONTREAL :
*2.50 

. 4.00 
. UU

MCDOUGALL & CUZNER
31 Octobre 1883. la

SPRUCINE <Première Classe, aller ....................
de do aller et retour. prepa* 4

Ban'ici '
Une des meilleures 
rations offertes jusq 
au public, pour le soulage 
ment immédiat et la gu<- 
rison de la Toux, du Rhum., 
de la Bronchite, de l’fir- 
rouement, de la Oroupt e*. 
de toutes les maladies de n 
Gorge et des Poumons.

A vendre partout à 25 et 
60c la bouteille.

B. E.l'rtiALE, Cbimistr'.
Montréal

hSeconde Classe.....................................
Voyage complet descendre par I 

te an et revenir en chemin de

BILLETS VENDUS ABORD 
FRET transposé a bas prix 

Pou p plu» ample» Informa­
tion» «’adresser an bureau 

de la compagnie,
RUAI I)E LA REINE.

E. KING, Agent de billets,
No. 15, rue Elgin, Ottawa.

Médical.

Les surplus sont déposés dans lo trésor 
provincial.

Pour informations s'adresser à
M. CHARLES PUNCHARD

No, 76. BUE SPARKS,
OTTAWA.

concernantfer 4410

ROBERT B. MOODIB,
Agent pour les passagers et le fret de 

l’Ouest, 93 bloc Rossin, rue York,] 
Toronto.

D. POTTINGBR,
Surintendant général

fr 36 RUE ELGIN. “YM
GEO. W. HIBBARD, 

Assistant-AgeuLGénôral des Passagers 
ARCHER BAKER,

Surintendant-général.
W. G. VANHORN B,

Administrateur-général.
%Bureau du chemin de fer, 

j Moncton, N. B., 28 imai9 Mal 1884. *8
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